
DYNAMIQUES CULTURELLES ET TRANSFORMATION DES PAYSAGES DANS 

UN CONTINENT EN MUTATION : 
DU BIG DRY  À L’HOLOCÈNE DANS L'EST AFRICAIN 

 
 

Hommage au Professeur Émérite Xavier Gutherz 
 
 

Séances de la Société préhistorique française 
http://www.prehistoire.org 

 
 

Appel à communication ouvert au 1er septembre 2018 
 
 
Comité d’organisation et pour toute information 
Cauliez Jessie – UMR 5608 TRACES – Toulouse; jessie.cauliez@univ-tlse2.fr 
Bon François – Université Toulouse Jean Jaurès, UMR 5608 TRACES, Centre Français de Recherche à 
Jérusalem; bon@univ-tlse2.fr 
Crevecoeur Isabelle – Laboratoire PACEA De la Préhistoire à l’Actuel : Cultures, Environnement et 
Anthropologie, UMR 5199, Bordeaux; isabelle.crevecoeur@u-bordeaux.fr 
Khalidi Lamya – Laboratoire Cultures et Environnements. Préhistoire, Antiquité, Moyen-Âge, UMR 
7264 CEPAM, Nice; lamya.khalidi@cepam.cnrs.fr 
Lesur Joséphine – Muséum National d'Histoire Naturelle, UMR 7209, Archéozoologie, 
Archéobotanique : Sociétés, Pratiques et Environnements, Paris; jolesur@mnhn.fr 
Pleurdeau David– Muséum National d'Histoire Naturelle, UMR 7194, Histoire Naturelle de l’Homme 
Préhistorique; david.pleurdeau@mnhn.fr 
Tribolo Chantal – Centre de recherche en Physique Appliquée à l'Archéologie - Institut de Recherche 
sur les Archéomatériaux, UMR5060, CNRS-Université Bordeaux Montaigne; ctribolo@u-bordeaux-
montaigne.fr 
 
 
Lieu du colloque – Maisons de la Recherche, Campus Toulouse Jean-Jaurès, 5 Allées Antonio 
Machado, 31058, Toulouse Cedex 9, France 
Dates du colloque – Du 25 au 28 septembre 2019 (3 jours de colloque, 1 journée excursion) 
Labels du colloque : Séance ouverte de la Société Préhistorique française / Ministère de l’Europe 
et des Affaires Étrangères / Agence Nationale de la Recherche / INEE / Institut des Déserts et des 
Steppes / UMR 5608 TRACES / UMR 5199 PACEA / UMR 7194 et 7209 du MNHN / UMR 5060 
IRAMAT/ UMR 7264 CEPAM 
 
Les Séances de la Société préhistorique française sont des réunions scientifiques portant sur des 
synthèses thématiques ou des débats en cours concernant une période en particulier. Ces séances 
réunissent des intervenants spécialisés et tout public intéressé, deux fois par an, au printemps et à 
l’automne. 
 
La séance d’automne de la Société Préhistorique Française, qui est programmée à Toulouse pour fin 
septembre 2019, a pour thématique : Dynamiques culturelles et transformation des paysages dans 
un continent en mutation : du Big Dry à l’Holocène dans l'Est africain. 
Au cœur de l’Est africain, les conditions environnementales sont systématiquement mises en avant 
lorsqu’il s’agit de s’interroger sur les leviers ou les verrous entourant un changement technique, 



culturel, social, économique, ou bien au contraire la conservation dans la durée de comportements 
dits « traditionnels ». C’est ainsi, que pour la Préhistoire récente, on assigne aux stress écologiques et 
climatiques un rôle majeur dans le maintien tardif, ici ou là, d’une économie de prédation par 
exemple ou, a contrario, dans l’adoption ailleurs de nouvelles ressources alimentaires au travers des 
premières manipulations du milieu naturel par l’Homme et de l’émergence de la domestication 
animale et végétale. 
Pour cette séance, notre laboratoire de réflexion est celui de deux vallées, les Vallées du Nil et du 
Rift, là où un évènement climatique majeur, une phase d’hyperaridité dénommée Big Dry, va 
entrainer l’extension massive des zones désertiques et la réduction de l’emprise des forêts tropicales 
au cours du dernier maximum glaciaire entre 23 et 15 000 BCE. Là où encore, quelques milliers 
d’années plus tard, dès le 8ème millénaire BCE, les premiers sociétés à économie de production se 
mettent en place sous la contrainte d’un climat devenu une fois encore très dégradé par un nouveau 
réchauffement.  
Dans cette région, la mosaïque des écosystèmes disponibles et la géographie des territoires, plaines 
désertiques du Soudan, hauts plateaux éthiopiens, milieux lacustres et littoraux djiboutiens, reliefs 
escarpés et pleine forêt arbustive du Kenya, sont telles que les stratégies d’adaptabilité des sociétés 
sont polymorphes. Des décalages chronologiques importants existent également entre des zones qui 
apparaissent « en retard » vis à vis de certaines évolutions enregistrées alentours et d’autres où, au 
contraire, on assiste à une pénétration précoce de nouvelles pratiques alimentaires par exemple, ou 
encore de nouveautés techniques, précisément car les alternances de phases arides et humides 
identifiées depuis la fin du Pléistocène ont pu entrainer la fermeture ou l’ouverture des paysages, 
l’existence de territoires tantôt restreints, en marge, ou tantôt ouverts et offrant la dissémination des 
biens, des idées, des personnes. À cela, s’ajoute encore la question de l’accumulation des denrées, 
facilitée  ou non par les conditions environnementales et les ressources. On peut ainsi voir se mettre 
en place une pratique secondaire de l’élevage chez des sociétés encore semi-nomades tournées vers 
la pêche intensive au bord des lacs ou sur les rivages, alors que des sociétés pleinement chasseurs-
cueilleurs demeurent dans des niches écologiques favorables à la chasse, à la capture et à la 
cueillette tandis qu’au même moment, d’autres, en milieu fermé et à fort couvert forestier, réduisent 
leur mobilité, s’inscrivent dans une forme de semi-sédentarité car elles ont recours au parcage 
d’animaux chassés. 
Chronologie différentielle, rythmes, innovations techniques, pluralité des modèles d’économie de 
subsistance en fonction de la biodiversité environnementale, démographie, variabilité biologique 
humaine et animale, dynamiques de peuplement, réseaux d’échanges de ces sociétés « innovantes, 
intégrantes, adaptatives » seront donc documentés d’abord au travers du prisme environnemental 
depuis la fin du Pléistocène jusqu’à l’Holocène moyen dans cette région. Mais l’importance que l’on 
accorde à ce prisme en tant que moteur principal des changements dans cette région et pour cette 
période ne préjuge pas que d’autres formes de transformations dans les structures de société 
peuvent intervenir sans lien aucun avec le climat. Deux paramètres seront donc aussi explorés : le 
premier, économique, est celui qui voit dans la pression inhérente à un essor démographique par 
exemple ou encore dans la compétition sociale et la segmentation culturelle, l’émergence de 
nouveaux comportements. Le second est celui qui accorde au renversement des valeurs, de la 
soumission à la nature vers sa domination, l’amorce de tout changement. Ainsi, pour qu’un 
changement s’opère, celui ci doit avoir lieu aussi dans des anthroposystèmes dynamiques, dont nous 
nous proposons d’explorer les multiples expressions. 
 
La Société préhistorique française propose la publication des articles issus des actes de ces séances 
en téléchargement libre et gratuit sous forme de fichiers au format PDF interactif, à terme en ligne au 
format html ou en téléchargement au format e-pub. Ces publications disposent d’un ISBN et font 
l’objet d’une évaluation scientifique au même titre que nos publications papier périodiques et non 
périodiques. 
 


